Ne faudrait-il pas couper les lierres qui étouffent les arbres?*

Surtout pas. On appelait autrefois le lierre St

« bourreau des arbres », une dénomination qui K x
n'est pas méritée. En effet, le lierre, qui n'est ‘z} ‘_;
pas capable de supporter son propre poids, ne .'.'. T

fait que s'appuyer. On peut d'ailleurs observer
facilement les petits crampons qui adhérent a
|'écorce ou aux murs, parfois jusqu'a 30 metres
de hauteur. Le lierre ne pénetre dans la
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fwet 8 soutien du Si vous voulez en savoir plus, lisez le guide des curieux en forét.
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